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kehrsschule in St. Gallen. Biücke über den Canso-Sund. Internat. Ai chaeolo^eii-Konüress
in Athen 1905. Stephanskirche in Berlin. Postgebaude in Moudon. Neues Armenhaus
in Einsiedeln. — Konkurrenzen : Neubau eines Gesellsch-iftshauses der Drei E.
Gesellschaften in Klein-Basel. Schulhaus in Colombier Schulhaus in Vauseyon bei Neuchàtel.
— Vereinsnachrichten : Zürcher Ingenieur- und Architekten-Verein. Gesellschart
ehemaliger Studierender: Stellenvermittlung. — Hiezu eine Tafel: La Banque cantonale
vaudoise à Lausanne; Vue du Hall central.

INHALT: L'architecture contemporaine dans la Suisse romande. — Die
Isarbrücke bei Grunwald. fSchluss — Zum Herzogschen „Sammel^-Werke. — Verein
Schweizerischer Rheinsehiffahrts-Interesseiiten. — Miscellanea: Eidgen. Polytechnikum.
Monatsausweis über die Arbeiten am Rickentunel. Schaffung eines Ausstellungsplatzes
auf der Theresienhohe in München. Monatsausweis über die Arbeiten am Siinplontunnel.
Tieferlegung des Zentralbahni.ofplatzes in Basel. Billige Einfamilienhäuser in Lausanne.
Ausbau der Stadt. Kraftwerke in Schaffhausen. Maximiliansbrucke in München. Ver¬

giß'' Kachdruck von Text oder Abbildungen ist nur unter der Bedingung genauester Quellenangabe gestattet.

L'Architecture contemporaine dans la
Suisse romande.

Par A. Lambert, architecte.

Lausanne. I. — Banque cantonale vaudoise.
(Avec une planche.)

La ville de Lausanne, la belle et pittoresque cité si
bien assise sur la hauteur pour mieux dominer l'admirable
panorama du Léman et des Alpes a conservé son caractère

heureusement pas réalisée ; cette architecture fiasque aux
proportions incertaines, au détail et à la silhouette banals
a fait place dans les dernières compositions telles que
la Banque cantonale, l'hôtel des Postes et l'université ou
Fondation de Rumine à un organisme nerveux, au sentiment

artistique de la force jointe à l'élégance.
La Banque cantonale et l'hôtel des Postes sont placés

l'un à côté de l'autre derrière l'église Saint François et au bord
du plateau dominant le versant de Lausanne du côte du lac,
ils forment un groupe imposant et tout à fait monumental.
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Fig. I. Banque cantonale vaudoise. — Architecte: Francis Jsoz. — Façade sud.

particulier dans le centre ; si la périphérie a été
considérablement modifiée, on doit convenir qu'un certain goût a

présidé à la création des nouveaux quartiers, et qu'il y
règne un sens architectural de quelque grandeur.
L'ensemble et le raccord des nouvelles créations avec les
anciennes est plus harmonieux que dans beaucoup d'autres
villes. Le développement architectural subi ces dernières
années est beaucoup plus considérable que celui de Genève,
à en juger par le nombre et l'importance des monuments
publics récemment élevés.

La crainte que l'on pouvait avoir pour Lausanne de

voir certaine architecture administrative faire école ne s'est

Le premier de ces monuments est l'œuvre de l'architecte

Lausannois bien connu Monsieur Francis Isos, auteur
de l'Ecole Normale et de nombreux autres travaux importants,

collaborateur de Messieurs L. Bezencenet et Girardet
pour la construction de l'hôtel des Postes et architecte
d'une des ailes du palais de l'université. C'est à la suite
d'un concours ouvert entre les architectes suisses que le
projet de Monsieur Isoz qui avait obtenu la plus haute

récompense fut désigné pour l'exécution ; l'administration de
la Banque chargea cet architecte d'établir les plans et devis
détaillés, lesquels furent approuvés en 1898 par les conseils

compétents.
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et du feu; la Banque a profite des experiences et des

progres faits ces dernieres annees dans le domaine des
edifices de ce genre; aussi peut-on affirmer que le nouvel
Hotel de la Banque est, en Europe, l'un de ceux dont les

Je3E

CI
^3

«iöd
0_L_

^
1a

umm

mp

Ii
5

:B

c
s:s

=j T"
Ü

hC3
6

Fl1

4cnoa

cn
i—n D

i zua i » i

C3

OCZND
BD

chambres-fortes offrent le plus de securite et le plus de

garanties au public, tant pour les depöts de titres en ge-
rance que pour la location des coffres ou le depöt en
garde des colis ou d'objets precieux. Les coffres ä location,

petits, moyens et grands, mis ä la disposition du

public, sont au nombre de 1400; une chambre-forte de
reserve permettra en temps voulu, de doubler encore cette
installation. En outre, vingt coffres blindes et cuirasses du
poids de 3000 kg chacun servent ä la garde des titres et

des especes. L'in-
stallation complete
des chambres-fortes
a ete faite par la
maison Bauche ä

Reims, l'une des plus
reputees pour ce

genre d'installations.
Si apres la visite

de ces sous-sols, qui
au point de vue
technique ne sont
pas la partie la
moins interessante
de l'edifice, nous re-
montons a la surface,
nous reprenons au
rez-de-chaussee l'es-
calier principal qui
nous conduit au
premier etage (Fig. 5);
lä se trouvent la
salle du conseil
general avec süperbe
terrasse, le contröle,
le secretariat, la
comptabilite, le re-
pertoire et le conten-
cieux. Le deuxieme
etage contient une
salle disponible pour
agrandissements fu-
turs, l'appartement
du directeur et un
logement de con-
cierge; au troisieme
etage et dans les
combles nous trou-
vons les locaux du
service de l'Econo-
mat et des archives,
un second apparte-
ment de concierge
et diverses depen-
dances; le tout par-
faitement bien dis-
pose et eclaire, chaque

etage montrant
une disposition
absolument claire.

Considerant le
monument dans son
ensemble, nous voyons
que sa longueur est
de 63 m; la haut|5i|j
mesuree du sol du
sous-sol au dernier
plafond est de 36 m;
une partie du rez-
de-chaussee et du
premier etage est
divisee en entre-sol.
Au point de vue de
la construction, il
est ä relever que les

poutraisons et la toiture sont en ciment arme Systeme
Hennebique, le bois n'a ete employe que pour les menui-
series et l'ameublement; le bätiment est ainsi ä l'abri des

risques d'incendie.
Les escaliers de service sont, partie en pierre dure



io. Dezember 1904. SCHWEIZERISCHE BAUZEITUNG 277

et du feu; la Banque a profite des experiences et des

progres faits ces dernieres annees dans le domaine des
edifices de ee genre; aussi peut-on affirmer que le nouvel
Hotel de la Banque est, en Europe, Tun de ceux dont les

public, sont au nombre de 1400; une chambre-forte de
reserve permettra en temps voulu, de doubler encore cette
installation. En outre, vingt coffres blindes et cuirasses du
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Banque cantonale vaudoise ä Lausanne. — Architecte: Francis Isoz
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Fig. 2. Portail de l'entree principale dans l'axe de la facade nord.

de Villebois, partie en fer et xylolith. Les installations
interieures, chauffage ä vapeur ä basse pression, lumiere
electrique, ascenseurs monte-charge, monte-lettres et hor-
loges electriques, mobilier des bureaux ont ete mis ä la

hauteur des exigences de securite et des facilites de
service que l'on est en droit d'attendre d'un etablissement
financier place sous la surveillance de l'etat.

L'installation electrique faite par les ateliers de con-
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struction 4'Oerlikon comprend l'eclairage, le telephone et
la sonnerie,. ainsi que trois ascenseurs, dont un pour per-
sonnes et deux pour les effets de banque et un monte-

i|l|s-es electrique pour la correspondance.
L'eclairage comporte 865 lampes ä incandescence de

16 bougies chacune. Toute la lustrerie est en style Louis
XVI. Une pendule normale commande electriquement 20
autres pendules installees en differents locaux. L'ascenseur
dans lequel quatre personnes peuvent prendre place a une
force portante de 300 kg, une vitesse de 30 m par minute;
la hauteur de la course est de 18 m. L'ascenseur est mü
par un moteur d'une puissance de trois chevaux, branche
sur du courant ä 216 volts, 50 periodes.

Les depenses, sol compris pour 230 000 frs., s'eleve-
rent ä 2 500 000 frs. conformement au devis. Voici l'indica-
tion sommaire du coüt des prineipaux travaux:
i° Maconnerie, pierres de taille, carrelages,

mosaiques, ravalement et sculptures sur
pierre, stucs 1 030 000 frs.

20 Ciment arme Hennebique et gros fers de
construction 304 000 „

30 Charpenterie 7 000 „
40 Couverture, ferblanterie et zinguerie 35 000 „
50 Appareillage eau et gaz, bouches ä in-

cendie, appareils sanitaires, appareillage
electrique, ascenseurs, monte-charge

6° Parquets, xylolith
70 Menuiserie, mobilier, agencements
8° Serrurerie
90 Gypserie et peinture, papiers et toiles

peintes, peinture decorative
io° Chambres-fortes, blindages, coffres-forts

et coffres ä location
ii° Chauffage central et cheminees en marbre
12° Vitrerie et vitraux

Pour terminer la description de cette ceuvre conside-
rable, qui fait le plus grand honneur ä son auteur et qui
contribue pour une bonne part ä l'aspect monumental du
chef-lieu du canton de Vaud, qu'il nous soit encore per-
mis de citer le rapport presente au conseil general de la
Banque cantonale vaudoise par le conseil d'administration:

„Cette grande entreprise a ete menee a parfaite
bonne fin, le bätiment repond ä l'attente de nos con-
seils et parait resoudre toutes les garanties de securite
que le programme avait recherchees, tant en ce qui con-
cerne l'effraction, qu'en ce qui a trait aux dangers d'in-
cendie.

Nos divers Services fonetionnent commodement et
le public — dont l'opinion doit compter — en parait
fort satisfait.

Aussi, nous estimons de notre devoir de remercier
ici publiquement, Mr. Isoz pour le talent, le labeur in-
cessant, et l'esprit de suite qu'il a apportes ä cette
ceuvre importante, qui oecupera une large place dans les
annales de la Banque."

100 000
30 000

200000
116 000

74000

223 000
33000
24000

Die Isarbrücke bei Grünwald.
Von Professor Morsch.

(Schluss.)
Alle Fundamente der Widerlager und Pfeiler wurden

unter Wasserhaltung bis auf den tragfähigen Flinz, eine
Art Mergel, der bis zu 5 kg/cm* belastet werden kann,
hinuntergeführt. Am rechten Ortpfeiler sind in den hohen
Flügelmauern Aussparungen gemacht, welche durch das
Hinterfüllungsmaterial ausgefüllt werden, um an Beton zu
sparen. An Stelle dieser Flügelmauern war vom Verfasser
ein hohler Widerlagcrkörper projektiert gewesen, bei dem
jeder Erddruck auf die Seitenwände vermieden worden
wäre. Die hochgehenden Pfeiler der Nebenöffnungen und
die Aufbauten der Hauptpfeiler erhielten ebenfalls
Aussparungen, die eine Armierung der obern Abschlussbogen

dieser Pfeiler bedingten, damit die zur Aufnahme der
Auflagerdrücke der Fahrbahnträger genügende Tragfähigkeit
erreicht wurde.

Die Brückenfahrbahn besitzt eine Breite von 8,0 m
zwischen den Geländern, wovon 5,0 m auf die Fahrbahn
und je 1,5« auf die beidseitigen Gehwege entfallen; sie
fällt vom Mittelpfeiler nach beiden Brückenenden mit 1 °/o
und wird durch die Pfeiler über den Widerlagern der
beiden Hauptöffnungen hindurch entwässert. Die Fahrbahn
wird getragen durch eine Eisenbetonkonstruktion, bestehend
aus einer 8,60 m breiten und 20 cm starken armierten
Betonplatte, die ihre Last auf fünf Längsträger von 25 auf
40 cm Querschnitt überträgt, welche ihrerseits alle 4,0 m
durch Eisenbetonsäulen auf das Gewölbe abgestützt sind."

Die Isarbrücke bei Grünwald.
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Abb. 11. Ansicht des linksseitigen Pfeilers.

Die Platte und die Träger sind als kontinuierliche :BaugHM
berechnet, indem die ungünstige Annahme gemacht Ipl
dass die Platte über den Trägern und diese aufRn Säulll«
frei drehbar aufgelagert seien. Für die Berechnung der
Fahrbahnkonstruktion war natürlich j der Raddruck der
Dampfwalze massgebend. Die Eiseneinlagen von Platte und
Träger sind in den AbbiloSgen 14 und i5l|p- 280 u. 281)
dargestellt. Ueber den SäSsn sind die Trägerquerschn|l||
durch voutenartige Anschlüsse vergrössert, damit die
DruckSannungen an der Unterkante infolge der grossen
negativen Stützenmomente das zulässige Mass nicht
überschreiten.

Die Säulen haben einen Querschnitt von 40/40 cm
mit Ausnahme derjenigen in den Ansichtsflächen über den
Brückenstirnen, die mit Rücksicht auf das bessere AgH
sehen einen h förmigen QuerscBitt erhielten, sodass sie in
der Ansicht mit einer Breite von 70 cm erscheinen. Die
Eiseneinlagen der längsten Säulen werden durch acht Rundeisen

von 24 mm gebildet, die nächst^ Reihen enthalten


	L'architecture contemporaine dans la Suisse romande

